
FÊTE 

A L'ÊTRE SUPRÊME, 
CÉLÉBRÉE 

A COMMUNE-AFFRANCHIE, 

Le 20 prairial an 2 de la République. 

* -, « Le véritable prêtre de l'Etre Suprême est la nature j son temple, 
" ^ ^ /' r -»\ 
*=3 w'j- £v- i « l'univers ; son culte, la vertu ; ses fêtes , la paix d'un grand peuple 
• & Ç\v/ a rassemblé sous ses yeux pour resserrer les doux nœuds de la fra-
^YvB&V&r uternité universelle, et pour loi présenter l'hommage des cœurs 

«sensibles et purs.» 

(RAPPORT DE ROBESPIERRE A LA CONVENTION NA.TIONAU:, SÉANCE DU I8FLOREAL). 

La Convention Nationale, en reconnaissant l'existence de 
l'Etre suprême et l'immortalité de l'âme, a frappé d'un coup 
mortel tous les ennemis de la félicité publique 5 et la recon­
naissance avec laquelle le peuple Français a reçu ce décret 


